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Hématomes ou Thrombus
Vulvovaginaux

Par E. A. RENE de COTRET,

Professeur adjoint d'obstétrique, accoucheur de la
Maternité.

De toutes les difficultés et complications de
l'accouchement de Madame P., nous n'en noterons,
pour le moment, qu'une seule, à cause de sa rareté
remarquable. Madame P., que vous voyez, est ar-
rivée à la Maternité dans un état féès déplorable.
Son accouchement, commencé en dehors de cette
institution, a été excessivement laborieux, parce
que d'abord la constitution de la malade, qui est
une lymphatique doublée d'une brightique, ne lui
permettait pas, comme aux femmes nerveuses, de
développer, au bon moment des forces qui, chez
elle, étaient complètement absentes; vous voyez ces
chaires molles, ce teint pâle tirant sur le jaune.
C'est une pauvre sous le rapport de la santé.
Elle est épuisée non seulement par son accou-
chement, mais depuis déjà très longteminps ; de-
puis le début de la grossesse ou avanti, je ne
sais exactement ; aussi constatons-nous un délabre-
ment complet.

En dehors de la maternité cette parturiente a
subi, avec insuccès, l'épreuve plusieurs fois répétée
d'une délivrance par le forceps. Qu'observons-nous
entre autres choses, à notre preitier examen, et
c'est là le point qui attirera notre attention en ce
moment ? Un immense "thrombus" vaginal.

Nous décrirons donc aujourd'hui l' "hématome"
ou le "thrombus" de la vulve et du vagin parce
que c'est une des complications'les plus rares de
l'état puerpéral. If peut avoir des suites, ianmé-
diates assez graves, conséquence d'une hémorrhagie
abondaite, ou tardives, à cause de l'infection dont
il peut être la port - d'entrée.

Le "thrombus" ou 1' "hématome" est un épan-
chement de sang qui se forme dans l'épaisseur des
tissus de la vulve, et du vagin. Certains auteurs
préfèrent le mot hématome à celui de thrombus,
parce que, disent-ils, le mot thrombus signifie une
coagulation de sang dans un vaisseau, tandis que
celui d'hématome signifie une hémorrhagie enkys-
tée. L'hématome occupe d'ordinaire le tissu cellu-
laire interstitiel, exceptionnellement l'épaisseur

même de la muqueuse vaginale. Cet épanchement
se fait soit à l'état d'infiltration, soit à l'état de
collection, formant une vritable tumeur.

FREQUENCE - C'est un accident assez rare.
Je n'en ai vu que 3 cas sur à peu près 8,ooo ac-
couchements. Dubois en a observé 3 cas sur 14,000
accouchements ; Winckel, i sur i,6oo ; Charpentier,
3 sur 1,800 ; Hugenberger, ii sur 14,000 ;>.Hecker,
2 sur 17,220. Les statistiques de la clinique Bau-
delocque donnent I sur 1,500. A Vienne on en a
constaté 18 sur 33,241. Cadillac, qui a réuni plu-
sieurs statistiques portant sur 15o,ooo femmes, a
trouvé une proportion de i cas sur 2,200 a.ccouche-
ments.

Le thrombus peut se produire hors l'état de
grossesse ; c'est exceptionnel. Il est rare pendant
la grossesse (4 p.cQ. des cas)'; il est beaucoup moins
rare pendant le travail (31 p.c. des cas),; il est
plus fréquent après la délivrance (57 p.c..)-. Des
trois cas que j'ai rencontirés, un s'était fait pen-
dant le travail et les deux autres après la déli-
vrance.

Mme Sasonoff trouve dans sa statistique rela-
tive au thrombus 36 p. oo de primipares, et 64 p.
100 de multipares, mais le nombre total de toutes
les accouchées ayant été de 37 p. oo pour les pri-
mipares, et de 63. p. îoo pour les multi-pareu, on
voit que la fréquence du -thrombus est très approxi-
mativement la même chez les unes et les autres.

VARIETES ANATOMIQUES ET CLINIQUES
- Primitivement le thrombus est toujours consti-
tué par une hémorrhagie interne, ce n'est qu'après
formation qu'il se rompt quelquefois. A l'état le
plus simple l'ecchymose vulvaire serait aussi un
thrombus ; mais on réserve ce mot aux épanche.
ments sanguins réunis en foyers et assez prononcés
pour donner lieu à une tumeur, à un caillot. Le
thrombus muqueux ou superficiel est plus rare que
le thrombus interstitiel : le premier est petit, pé-
diculé et apparaît pendant la grossesse.

Le thrombus interstitiel, le plus important de
beaucoup au point de vue clinique, est habituelle-
ment globuleux. Il forme une tumeur largement
sessile, plus ou moins étalée à sa base. La forme
et le vodlume du thrombus varient suivant le siège
de la tumeur et la quantité de sang épanché. Le
plus souvent elle est cylindrique ou fusiforme, priz-
cipalement quand il s'agit d'un thrombus vulvo-
vaginal. Ele est plus globuleuse quand elle siège
dans le ligament large. Enfin, elle peut être étalée
en nappe, quand elle s'infiltre -utre les lames apo-
névrotiques résistantes et rapprochées. Son volu-
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